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La décision a été prise par
Albert Richard Royembo, le
secrétaire provincial du
Parti démocratique gabo-
nais pour l'Ogooué-Mari-
time, suite aux dissensions
qui existent au sein de ces
structures et qui entravent
leur bon fonctionnement.
De nouvelles élections au-
ront lieu prochainement, a-
t-il indiqué, non sans
appeler les protagonistes à
fumer la calumet de la paix
en public.

LE secrétaire provincial duParti démocratique gabo-nais (PDG), Albert RichardRoyembo, poursuit ses ren-contres de prise de contactavec les militants et les res-ponsables locaux du parti. Récemment, il a rencontréet échangé avec ceux deBendjé dans la perspectivedes prochaines batailles

électorales. Si la Courconstitutionnelle ne re-pousse pas à nouveau ladate de leur tenue, les élec-tions législatives devraientavoir lieu au plus tard à lafin de ce mois. Albert Ri-chard Royembo qu'accom-pagnait la déléguéeprovinciale chargée del'Union des femmes duPDG, Philomène Ogoula,voudrait que sa formation

politique continue de sepréparer, sans penser à unéventuel nouveau reportdu scrutin. Une démarche àsaluer entendu que la poli-tique étant un monde illo-gique. Comme le dit l'adagepopulaire, ne va loin quecelui qui ménage sa mon-ture.Au-delà des élections àvenir, la tournée du secré-taire provincial du parti au

pouvoir est une nouvelleméthode de travail qu'il achoisie d'instaurer dès saprise de fonction. Optantpour des échanges sanstabou.Le "shooting" consiste àdonner la parole à chacun,y compris à la base, pourévoquer les maux qui en-travent la bonne marchedu parti au niveau des fé-dérations, et des sections.

M. Royembo a consciencequ'il s'agit d'un exercicedouloureux mais impor-tant, car il permettra auparti de redécoller.La méthode a été d'ailleursfortement applaudie parles militants qui ont saisil'occasion pour vider leurssacs estimant que "le linge
sale se lave en famille". Nonsans dénoncer l'existencedes clans, de manque de

cohésion, de médisance,des coups bas, des exclu-sions et des privilèges ausein des fédérations dontcertaines n'existent que denom, selon le constat dusecrétaire provincial.C'est pourquoi, Albert Ri-chard Royembo a tapé dupoing sur la table pour quecessent ces maux. «Le parti
ne pourra pas gagner les
élections dans ces condi-
tions. Aussi, me plaît-il de
vous rappeler qu'il n'y a pas
deux PDG mais un seul», a-t-il prévenu.Au regard des dissensionsqui y existent, le secrétaireprovincial a été obligé deprononcer la dissolutiondes fédérations de l'Océanet de l'Ogooué. Des élec-tions seront organiséespour mettre en place denouvelles structures "fia-
bles et dynamiques", a-t-ilindiqué. Non sans deman-der aux protagonistes defumer la calumet de la paixen public.

Dissolution des fédérations de l'Océan et de l'Ogooué
Vie des partis politique/PDG/Bendjé
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Le secrétaire provincial du PDG, Albert Richard
Royembo (veste sombre), et sa suite 

échangeant avec...
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...les responsables et les militants 
de base de Bendjé.
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Les populations venues des
quatre coins de la ville ont
pris d'assaut le centre com-
munautaire Azizet Nondi
pour profiter des consulta-
tions gratuites, non seule-
ment en médecine
générale, mais aussi dans
certaines spécialités telles
que la gynécologie, la pé-
diatrie et l'ophtalmologie.

UNE forte affluence étaitperceptible, récemment, aucentre de santé commu-nautaire Azizet-Nondi,dans le 3e arrondissement.En effet, l'Organisation nongouvernementale "Conver-gences" y organisait desconsultations gratuites,non seulement en méde-cine générale, mais aussi

dans des spécialitéscomme la gynécologie, lapédiatrie et l'ophtalmolo-gie.Cette année, l'évènementcoïncidait avec la commé-moration par la commu-nauté internationale, de laJournée mondiale de lasanté. Une édition que l'Or-

ganisation mondiale de lasanté (OMS) a placée sousle thème de la "Couverture
sanitaire universelle pour
tous et partout". Ce qui,sans doute est à l'originede la grande mobilisationobservée autour de cettelevée placée, comme lesprécédentes, sous le haut

patronage de Michel Es-songhe, président duConseil d'administrationde l'ONG Convergences.Les candidats à la consulta-tion, assis sur des chaisesinstallées sous les tentes,passaient à tour de rôle parle service tri, où étaientprélevés leurs paramètres

(poids, tension artérielle...).Le PCA de Convergences,au cours de son bref pas-sage lors du déroulementdes opérations, est d'ail-leurs lui-même passé parlà pour donner l'exemple.Puis, les patients étaientorientés suivant leurs pa-thologies. Là-bas, les ac-

cueillaient les spécialistestriés parmi les meilleurs dela localité. «Notre Ong, pour
apporter sa modeste contri-
bution dans la lutte enga-
gée par les pouvoirs publics
contre la pauvreté et la pré-
carité, s'investit, entre au-
tres, dans les domaines de
l'éducation, de la santé et de
la culture», a confié UrbainMakoumbi, coordonnateurprovincial de Conver-gences. Notons que le cen-tre de santécommunautaire Azizet-Nondi est aussi équipéd'un laboratoire completpour diverses analyses(numération, glycémie, ex-ploration du foie et durein...). On y trouve, enoutre, un appareil permet-tant de se soumettre autest des CD4, qui est l'undes moyens d'évaluer l'étatdu système immunitairedes malades du Sida.

Participer à la couverture sanitaire pour tous
Santé/Ong Convergences/Journée portes ouvertes
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Des patientes consultant les spécialistes.
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Les journées portes ouvertes ont drainé du monde.
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DANS le cadre de leursrencontres mensuelles, lesmembres de l'associationGuirondu se sont retrou-vées dernièrement chezune des leurs, au quartierCité Otando, dans le 4e ar-rondissement. Cette pre-mière rencontre - il y en adeux par mois - concernaitl'activité dite "Projet despetits équipements". 
«C'est ce qu'on appelle fa-
milièrement "panier de la
ménagère"», a expliquéBernadette Mebiame, laprésidente fondatrice deGuirondu. «Cela consiste à
meubler les maisons de nos

membres. Ce soir, par exem-
ple, nous avons acheté à nos
récipiendaires des matelas,
des meubles de cuisine et de
salon, la vaisselle et bien
d'autres choses», a-t-elledétaillé. Comme dans lesautres mouvements asso-

ciatifs, à Guirondu, lesfemmes font des tontinesqu'elles considèrentcomme étant "la rencontre
du cadeau de bonnes rela-
tions". Mais, elles ne per-çoivent pas les revenus decette première rencontre

mensuelle en espèces,selon Bernadette Mebiame.
«On les aide à réaliser leurs
projets. C'est-à-dire que si
quelqu'un veut acheter un
terrain, construire une mai-
son, la meubler ou encore
réaliser un quelconque pro-

jet, nous le faisons avec l'ar-
gent de sa "rencontre du ca-
deau de bonnes relations"»,a-t-elle expliqué.Au-delà, les membres del'association Guirondu fi-nancent les boursesd'études de leurs enfants.

Autant d'initiatives qui fontd'elles des femmes respon-sables et autonomes finan-cièrement. De façongénérale donc, ce mouve-ment associatif a pour vo-cation l'entraide pour sesadhérentes, et le socialpour les couches défavori-sées. C'est pourquoi, de-puis sa création en 2010,ses membres offrent, àchaque rentrée acadé-mique, des kits scolaires àprès de 400 élèves nécessi-teux sélectionnés dans lesquatre arrondissements dela ville. Guirondu, "amour
en langue gisir", est une as-sociation ouverte à toutesles femmes intéressées,sans distinction.

Aider à réaliser des projets
Vie des associations/Guirondu
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Une vue de quelques adhérentes de l'association
ayant pris part à la réunion.
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Les responsables de l'association Guirondu réfléchis-
sant sur leurs actions futures.
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